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251.C - LA PRIERE SACERDOTALE - PHASES 3 ET 4 
(Jn. 17:1-26) 

 
Phase 3 : Jésus prie pour l'unité et la gloire de tous les élus à venir (v. 20 à 24) 

 
a) Dans cette troisième partie de la prière dite “sacerdotale”, le regard de Jésus, alors même que sa 

crucifixion est imminente et qu'il le sait, embrasse soudain des futurs plus lointains (tout le cycle du 
christianisme) et même des états éternels réservés aux élus. 

Les paroles de cette troisième partie sont centrées sur l'unité des élus entre eux, et l'unité des élus avec le 
Père et le Fils, à l'image de l'unité déjà établie entre le Père et le Fils. 

Comme les prières précédentes, ces paroles adressées au Père sont prononcées à haute voix afin d'être 
entendues par les croyants, car elles sont à la fois un enseignement sur le dessein de Dieu, une promesse que ce 
plan s'accomplira, et donc une source d'encouragement. 

Une fois de plus, Jésus ne parle pas de ses prochaines souffrances, mais il ne pense qu'au destin des disciples 
de tous les temps (qu'il n'a jamais vus), et à la gloire du Père. 

 
b) La prière de Jésus devient une louange alimentée par la contemplation des objectifs ultimes de l'œuvre 

accomplie par le Fils selon le dessein du Père. Trois splendeurs finales sont ainsi dévoilées et expriment 
combien la volonté du Fils et du Père en faveur des élus est sublime : 

• une unité d'origine céleste (v.20-21) : “unis en nous” (v.21) ; 
• une unité de sentiments célestes (v. 22-23) : “unis comme nous” ; 
• une unité de position céleste éternelle (v.24) : “là” où est le Fils. 

 
Ces trois promesses se traduisent par trois requêtes issues du cœur de Jésus. 
 

Requête 1 : pour une unité d'origine céleste 
 

MATTHIEU, MARC, 
LUC 

JEAN 
17 

20. Ce n’est pas pour eux seulement que je prie, mais encore pour ceux qui croiront en 
moi par leur parole, 
21. afin que tous soient un, comme toi, Père, tu es en moi, et comme je suis en toi, afin 
qu’eux aussi soient un en nous, pour que le monde croie que tu m’as envoyé. 

 
• Jn. 17:20 “(Or) ce n’est pas pour eux seulement que je prie, mais encore pour ceux qui 

croiront en moi par leur parole, …” : 
a) Ces paroles introduisent les trois objectifs de Dieu et donc de l'œuvre et de la prière de Jésus, en faveur des 

élus. Cette introduction est aussi un enseignement : 
• Jésus fait comprendre aux auditeurs que son intercession intéresse non seulement ses disciples 

contemporains, mais aussi de futurs élus, 
• ces nouveaux élus seront rassemblés par les apôtres réunis en cet instant autour de Jésus : cette 

multiplication du troupeau sera le fruit de leur prédication (“leur parole”), et ces fruits leur 
ressembleront (“ils croiront en Jésus”), 

• le départ annoncé de Jésus ne sera donc pas la fin d'une aventure exceptionnelle réservée à quelques 
individus, mais sera le début d'un nouveau cycle, 

• la conjonction “or” (omise dans la version Segond) indique que Jésus veut éviter toute vision étroite 
de l'œuvre de Dieu, car les requêtes précédentes pouvaient donner à penser que Jésus ne priait que pour 
11 personnes. 

 
b) Les disciples ne pouvaient imaginer que Jésus pensait non seulement aux Juifs qui croiraient, mais aussi 

aux païens qui formeraient un même Corps avec eux. 
• L'intégration des païens dans la Nouvelle Alliance  sera une révélation reçue, appliquée et commentée 

par l'apôtre Paul, en particulier en Eph. 2 et 3 (cf. Eph. 2:12-13, 2:19, 3:6, etc.) : c'est ce qu'il appellera 
“le mystère de Christ”, c'est-à-dire une réalité déjà prophétisée dans l'AT, mais incomprise tant qu'elle 
n'était pas manifestée. 

• Cette intégration commencera à devenir réalité à partir de la conversion des Samaritains puis de celle 
de Corneille. 

• Les disciples qui, quelques instants plus tôt, prétendaient discerner que Jésus parlait enfin 
ouvertement (Jn. 16:29), seront très surpris par la première effusion de l'Esprit sur des incirconcis. 
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c) Ce préambule de Jésus est la confirmation de la puissance de la prédication apostolique qui, sept semaines 

plus tard, va effectivement commencer à changer le monde. Seul Jésus a, depuis le début, cette vision claire du 
futur. 

Jn. 10:16 “J'ai encore d'autres brebis, qui ne sont pas de cette bergerie ; celles-là, il faut que je les 
amène ; elles entendront ma voix, et il y aura un seul Troupeau, un seul Berger.” 

 
Des gens “croiront en Jésus” parce que les envoyés annonceront Jésus-Christ, et seront assistés par le 

Consolateur (le Soutien) : ils seront des bouches de Christ pour parler de Christ, et non d'eux-mêmes : 
Col. 1:28 “C'est lui que nous annonçons, exhortant tout homme, et instruisant tout homme en toute 

sagesse, afin de présenter à Dieu tout homme, devenu parfait en Christ.” 
Rom. 10:17 “Ainsi la foi vient de ce qu'on entend, et ce qu'on entend vient de la parole de Christ.” 

 
• Jn. 17:21 “… afin que tous soient un, comme toi, Père, tu es en moi, et comme je suis 

en toi, afin qu’eux aussi soient un en nous, pour que le monde (gr. : “kosmos”, ici l'humanité 
déchue) croie que tu m’as envoyé.” : 

(Autre traduction possible : “afin que tous soient un, afin qu'eux aussi soient un en nous, comme toi 
Père tu es en moi et moi en toi …”) 

 
a) C'est la première splendeur révélée sous la forme d'une requête : “que tous soient un”, et plus précisément 

“en nous”, c'est-à-dire dans un même Esprit céleste qui sera l'Agent de cette union organique. 
C'est proclamer l'un des objectifs les plus glorieux de la Rédemption : le salut des âmes individuelles doit se 

traduire par l'immersion de chacune d'entre elles “dans” un même Souffle qui fera d'elles les sarments d'un 
même Cep. Ce sera l'avènement du Corps de Christ. D'où cette insistance : “en moi … en toi … en nous”. 

 
b) L'unité des élus au sein du Corps n'est pas celle d'un clan ou d'une confrérie où s'assemblent des gens qui 

partagent un idéal terrestre philanthropique ou religieux, mais que d'autres facteurs peuvent opposer 
radicalement. 

Une telle unité terrestre est relative et éphémère. En tentant de remédier à cet état de choses, les 
hommes ont imposé l'uniformité des dictatures politiques. L'unité dans l'Esprit permet au contraire 
l'harmonie dans la diversité, comme dans un orchestre. 

 
L'unité des élus dont parle Jésus ne peut pas résulter d'un dogme ou d'un contrat de bonne conduite. 
L'unité dont parle Jésus est celle qui résulte, comme promis par les prophètes, de l'irruption de l'Esprit 

céleste unique, de l'Esprit de Vérité qui donne la primauté aux désirs de Dieu dans tous les comportements de 
la vie de l'élu, et non dans certaines occasions ou sur certains sujets. 

Ez. 11:19-20 “(19) Je leur donnerai un même cœur, et je mettrai en vous un esprit nouveau ; j'ôterai de 
leur corps le cœur de pierre, et je leur donnerai un cœur de chair (il s’agit donc bien d’une 
métamorphose, et non d’un simple plaquage moral ), (20) afin qu'ils suivent mes ordonnances, et qu'ils 
observent et pratiquent mes lois (la loi de l'amour) ; et ils seront mon peuple, et je serai leur Dieu.” (cf. 
aussi Ez. 36:25 à 27). 

 
c) Les hommes ne peuvent pas “être un” comme l'étaient Jésus et le Père, s'ils ne sont pas, chacun pour leur 

part, greffés dans le Père et le Fils (“un en nous”).  
1 Jn. 1:3 “Ce que nous avons vu et entendu, nous vous l'annonçons, à vous aussi, afin que vous aussi 

vous soyez en communion avec nous. Or, notre communion est avec le Père et avec son Fils Jésus 
Christ.” 

 
Seule l'effusion de l'Esprit peut accomplir le miracle de la création d'un homme nouveau. 

Les Evangiles ne donnent que d'infimes indications sur la psychologie des apôtres (toute personnalité 
est complexe) : c'est parce que l'unité des apôtres ne reposait sur aucun critère psychologique. 

 
d) Sans cette unité entretenue des âmes, les croyants ne sont plus le sel de la terre, et n'ont plus que la même 

saveur que “le monde”. C'est le témoignage du Corps uni qui, au travers des diverses manifestations de 
l'Esprit (les comportements individuels entre croyants, ou des croyants envers les incrédules, les prédications 
ointes, les prophéties, les miracles, etc.), fait savoir au monde que Jésus-Christ a été l'envoyé du Dieu de la 
Bible, et qu'il est le Chemin, la Vérité, la Vie.  

Act. 2:22 “Hommes Israélites, écoutez ces paroles ! Jésus de Nazareth, cet homme à qui Dieu a rendu 
témoignage devant vous par les miracles, les prodiges et les signes qu'il a opérés par lui au milieu de 
vous, comme vous le savez vous-mêmes …” 
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Act. 4:29-30 “(29) Et maintenant, Seigneur, vois leurs menaces, et donne à tes serviteurs d'annoncer 

ta parole avec une pleine assurance, (30) en étendant ta main, pour qu'il se fasse des guérisons, des 
miracles et des prodiges, par le Nom (et donc par l’Esprit) de ton saint Serviteur Jésus.” 

Act. 5:12-14 “(12) Beaucoup de miracles et de prodiges se faisaient au milieu du peuple par les mains 
des apôtres. Ils se tenaient tous ensemble au portique de Salomon, (13) et aucun des autres n'osait se 
joindre à eux ; mais le peuple les louait hautement. (14) Le nombre de ceux qui croyaient au Seigneur, 
hommes et femmes, s'augmentait de plus en plus.” 

Act. 6:8 “Étienne, plein de grâce et de puissance, faisait des prodiges et de grands miracles parmi le 
peuple.” 

Act. 8:6 “Les foules tout entières étaient attentives à ce que disait Philippe, lorsqu'elles apprirent et 
virent les miracles qu'il faisait.” 

Act. 14:3 “(Paul et Barnabas) restèrent cependant assez longtemps à Icone, parlant avec assurance, 
appuyés sur le Seigneur, qui rendait témoignage à la parole de sa grâce et permettait qu'il se fît par 
leurs mains des prodiges et des miracles.” 

 
“Le monde” a besoin de voir Dieu en action au travers de son peuple formant un seul Corps uni à la Tête par 

un seul Esprit.  
 
En résumé : 

• le vœu de Jésus est que les élus soient parcourus par une même Vie, une même Sève, celle du 
Consolateur (dont la venue a été promise par Jésus tout au long de la soirée) et qu'ils forment un seul 
Corps harmonieux,  

• à l'appui de ce vœu, Jésus met en avant que cela tournera à la gloire de celui que le Père lui-même a 
envoyé, et donc à la gloire du Père. 

 
 

Requête 2 : pour une unité de sentiments célestes 
 

MATTHIEU, MARC, 
LUC 

JEAN 
17 

22. Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, afin qu’ils soient un comme nous 
sommes un, 
23. – moi en eux, et toi en moi, - afin qu’ils soient parfaitement un, et que le monde 
connaisse que tu m’as envoyé et que tu les as aimés comme tu m’as aimé. 

 
A la proclamation que Jésus est venu apporter une unité organique par un même Esprit céleste, succède la 

proclamation que Jésus est venu apporter une unité de  sentiments inspirés par l'Esprit divin. Dans les deux cas 
(v.21 et v.22), la requête est : “qu'ils soient un”.  

Le ton de la requête est en filigrane, même si la formule : “je te prie” (v.20) n'est pas répétée. 
 
• Jn. 17:22 “Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, afin qu’ils soient un comme 

nous sommes un, …” : 
a) Quelle est cette “gloire” ? Quand et comment Jésus a-t-il “donné”  aux disciples “la gloire que le Père 

lui avait donnée” ? 
Cette “gloire” est la Présence de l’Esprit Saint, de l’Amour Divin, la Shékinah. Les chérubins qui crient : 

“Saint, saint, saint” proclament en fait : “Amour et justice, Amour et justice, Amour et justice viennent du Père”. 
Cette “gloire” a été donnée potentiellement aux élus le jour de leur appel : Jésus est si certain de sa victoire 

qu'il anticipe l'effusion de l'Esprit qui aura lieu le jour de la Pentecôte. 
Cette “gloire” a pu être donnée parce que Jésus est allé vers le Père, et qu'en retour le Consolateur a été 

envoyé. 
 
La “gloire” donnée par le Père au Fils a été de faire de lui LE Fils. 
De même, la plus grande “gloire” que puisse recevoir un humain est de se voir attribuer la position de fils de 

Dieu ou de fille de Dieu, et pas seulement de créature de Dieu. C'est faire des élus des héritiers de ce qu'Adam 
aurait dû recevoir s’il n’avait pas chuté. 

Ps. 8:4-6 “(4) Qu'est-ce que l'homme, pour que tu te souviennes de lui ? Et le fils de l'homme, pour 
que tu prennes garde à lui ? (5) Tu l'as fait de peu inférieur à Dieu, et tu l'as couronné de gloire et de 
magnificence. (6) Tu lui as donné la domination sur les œuvres de tes mains (cf. Adam en Eden), tu as 
tout mis sous ses pieds, (7) les brebis comme les bœufs, et les animaux des champs, (8) les oiseaux du ciel 
et les poissons de la mer, tout ce qui parcourt les sentiers des mers.” 
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b) Dans la requête précédente Jésus demandait que les disciples “soient un EN nous” (v.21). Maintenant il 

demande que les disciples “soient un COMME nous”, mais ce n'est plus seulement l'unicité de l'Esprit dans le 
Corps que Jésus envisage ici, mais un attribut caractéristique de cet Esprit qui doit irriguer le Corps : l'amour, 
comme le suggère le v. 23 : “tu les as aimés COMME tu m'as aimé”.  

 
Ce que Jésus demande donc, c'est que les membres du Corps soient animés envers le Père, et donc entre eux, 

des mêmes sentiments qui unissent le Père et le Fils (v.23 : “moi en eux, et toi en moi”). 
Col. 3:1-4 “(1) Si donc vous êtes ressuscités avec Christ, cherchez les choses d'En-haut, où Christ est 

assis à la droite de Dieu. (2) Affectionnez-vous aux choses d'En-haut, et non à celles qui sont sur la terre. 
(3) Car vous êtes morts, et votre vie est cachée avec Christ en Dieu. (4) Quand Christ, votre Vie, 
paraîtra, alors vous paraîtrez aussi avec lui dans la gloire.” 

 
En Jn. 17:11, Jésus priait pour l'union des apôtres. Ici, il prie pour l'union de tout le Corps dans une unité de 

cœur et de pensée. Paul, persuadé que c'était possible et montrant l'exemple par sa vie, demandera à l'Eglise de 
manifester cette dynamique : 

Eph. 4:1-3 “(1) Je vous exhorte donc, moi, le prisonnier dans le Seigneur, à marcher d'une manière 
digne de la vocation qui vous a été adressée, (2) en toute humilité et douceur, avec patience, vous aidant 
les uns les autres avec amour, (3) vous efforçant de conserver l'unité de l'esprit par le lien de la paix.” 

Phil. 2:1-5 “(1) Si donc il y a quelque consolation en Christ, s'il y a quelque soulagement dans 
l’amour, s'il y a quelque union d'esprit, s'il y a quelque compassion et quelque miséricorde, (2) rendez 
ma joie parfaite, ayant un même sentiment, un même amour, une même âme, une même pensée. (3) Ne 
faites rien par esprit de parti ou par vaine gloire, mais que l'humilité vous fasse regarder les autres 
comme étant au-dessus de vous-mêmes. (4) Que chacun de vous, au lieu de considérer ses propres 
intérêts, considère aussi ceux des autres. (5) Ayez en vous les sentiments qui étaient en Jésus Christ …” 

 
c) L'objectif d'harmonie des sentiments et des pensées au sein du Corps se heurte hélas aux réactions de la 

nature humaine déchue (la méfiance, l'égoïsme, l'orgueil, la sentimentalité, le clanisme, etc.) : 
• l'absence de paix dans plusieurs couples chrétiens, lesquels devraient refléter l'unité du Corps et de 

la Tête, n'est parfois perçue que comme un mal de société, une défaillance psychologique, et non comme 
une offense majeure contre l'Esprit et contre le Corps ; 

• les hommes qui exercent un ministère ou qui ont un don naturel, ou qui reçoivent un charisme 
spectaculaire croient parfois les mériter : le risque est réel de sous-estimer inconsciemment les 
fonctions de frères et de sœurs discrets mais précieux pour Dieu ;  

• faute de compréhension correcte des lois du Corps, les sœurs (la moitié du Corps !), qui n'ont pas 
accès selon les Ecritures aux ministères d'autorité, sont perçues avec condescendance par certains frères 
(des pasteurs renommés n'imaginent pas que dans l'éternité des femmes de leur assemblée seront plus 
proches du Trône qu'eux, comme si les premières places étaient réservées aux cardinaux) ;  

• à cause de cette ignorance, des mains se croient au-dessus des pieds ; 
• Une plume sur la tête d'un aigle ne se déplace pas plus vite qu'un duvet caché sous son ventre ; 
• la sous-estimation des offenses aux lois du Corps est, dans les foyers et dans les assemblées, la cause 

de dégâts considérables dans la sphère spirituelle : la rancœur, les reproches recuits, les tentatives de 
domination, etc., sont de telles offenses. 

1 Cor. 12:12-14,20,26-27 “(12) Car, comme le corps est un et a plusieurs membres, et comme 
tous les membres du corps, malgré leur nombre, ne forment qu'un seul corps, ainsi en est-il de 
Christ. (13) Nous avons tous, en effet, été baptisés dans un seul Esprit, pour former un seul Corps, 
soit Juifs, soit Grecs, soit esclaves, soit libres, et nous avons tous été abreuvés d'un seul Esprit. (14) 
Ainsi le Corps n'est pas un seul membre, mais il est formé de plusieurs membres. - … - (20) 
Maintenant donc il y a plusieurs membres, et un seul Corps. - …- (26) Et si un membre souffre, tous 
les membres souffrent avec lui ; si un membre est honoré, tous les membres se réjouissent avec lui. 
(27) Vous êtes le Corps de Christ, et vous êtes ses membres, chacun pour sa part.” 

Rom. 12:4-6 ”(4) Car, comme nous avons plusieurs membres dans un seul corps, et que tous les 
membres n'ont pas la même fonction, (5) ainsi, nous qui sommes plusieurs, nous formons un seul 
Corps en Christ, et nous sommes tous membres les uns des autres. (6) Puisque nous avons des dons 
différents, selon la grâce qui nous a été accordée, que celui qui a le don de prophétie l'exerce 
conformément à notre foi ; (etc.) …” 

 
d) Cette prière de Jésus n'a de portée pratique que pour un peuple qui a reçu le Saint-Esprit, et où chacun 

laisse les paroles de Dieu régir peu à peu toute sa vie individuelle, que ce soit au sein du couple (que les époux 
soient ou non tous les deux convertis), ou au sein de l'assemblée. 
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Cette primauté donnée à l'Esprit agissant au travers des Ecritures, conduit le croyant à ne plus donner la 

prééminence à ses préférences, à ses goûts, à ses affinités, à ses répulsions, etc. (mais pas nécessairement à les 
ignorer). 

• Les couples chrétiens, sont, du fait de la cohabitation quotidienne de deux natures récemment 
déchues, un terrain de manœuvre privilégié du Serpent accusateur, en vue de blesser le Corps entier. 

• Comment l'Esprit peut-il être libre d'agir dans une assemblée où dominent les ambitions cléricales, 
l'indifférence, et où le jugement sans complaisance de soi-même n'est pas pratiqué à la lumière des 
Ecritures ? 

• Les quelques “réveils” qui ont soudé de petits groupes de croyants dans l'Esprit de Christ, ont tous 
été accompagnés de la prise de conscience des offenses infligées à Christ et au Corps. 

• L'effusion finale de l'Esprit préfigurée dans l'AT par le 8e jour de la Fête des tabernacles, sera 
nécessairement précédée par l'expérience libératoire du Yom Kippour (sur les Fêtes mosaïques, voir 
l'étude n° 138). L'Esprit viendra submerger en plénitude une Epouse soudée par l'Esprit. 

 
• Jn. 17:23 “… moi en eux, et toi en moi, - afin qu’ils soient parfaitement un, et que le 

monde (gr. : “kosmos”) connaisse que tu m’as envoyé et que tu les as aimés comme tu m’as 
aimé.” : 

a) Jésus est persuadé que cette unité du Corps sera une réalité, et que les élus seront “parfaitement un” (litt. : 
“accomplis en un, achevés en un”). Ce sera un aboutissement, la pierre de faîte d'un Edifice vivant. 

Eph. 2:24 “En Christ tout l'édifice (le Corps), bien coordonné, s'élève pour être un Temple saint 
dans le Seigneur.” 

Eph. 4:16 “C'est de Christ, et grâce à tous les liens de son assistance, que tout le Corps, bien 
coordonné et formant un solide assemblage, tire son accroissement selon la force qui convient à 
chacune de ses parties, et s'édifie lui-même dans l'amour.” 

1 Jn. 4:8,16 “(8) Celui qui n'aime pas n'a pas connu Dieu, car Dieu est amour. - … - (16) Et nous, 
nous avons connu l'amour que Dieu a pour nous, et nous y avons cru. Dieu est amour ; et celui qui 
demeure dans l'amour demeure en Dieu, et Dieu demeure en lui.” 

 
b) A l'appui de sa requête, Jésus avance un argument : “pour que le monde connaisse que tu m'as envoyé”. 
Il reprend, en termes presque  identiques, l'argument de la requête précédente : “pour que le monde croie que 

tu m’as envoyé” (v.21). 
Ici, le verbe “croire” est remplacé par le verbe “connaître” qui suggère une progression dans l'intelligence 

que le monde aura de la Vérité.  
Jn. 13:35 “A ceci tous connaîtront que vous êtes mes disciples, si vous avez de l'amour les uns pour 

les autres.” 
Act. 2:46-47 “(46) Ils étaient chaque jour tous ensemble assidus au temple, ils rompaient le pain 

dans les maisons, et prenaient leur nourriture avec joie et simplicité de cœur, (47) louant Dieu, et 
trouvant grâce auprès de tout le peuple. Et le Seigneur ajoutait chaque jour à l'Église ceux qui étaient 
sauvés.” 

Act. 4:32-33 “(32) La multitude de ceux qui avaient cru n'était qu'un cœur et qu'une âme. Nul ne 
disait que ses biens lui appartinssent en propre, mais tout était commun entre eux. (33) Les apôtres 
rendaient avec beaucoup de force témoignage de la résurrection du Seigneur Jésus. Et une grande grâce 
reposait sur eux tous.” 

• Cette union a été préfigurée dans l'AT par celle qui a uni David et Jonathan, ou qui a uni David 
et quelques-uns de ses proches compagnons d'armes. 

• Dans l'histoire du christianisme, l'union décrite au début du Livre des Actes reste hélas une 
exception qui a donné lieu à des imitations artificielles et éphémères. 

 
“Le monde” a désespérément besoin de voir, encore plus que des miracles, l'Amour venu de Dieu en action 

au travers de son peuple, comme Israël l'a vu se manifester au travers de Jésus. 
L'union du Corps avec la Tête se manifestera encore aux regards extérieurs et portera témoignage. 
 
c) L'union des élus dans et par un seul Esprit est au cœur du plan de  Dieu.  Le déroulement de ce plan se fait 

par étapes : l'Esprit du Père s'est manifesté en dehors et au-dessus des hommes, puis cet Esprit a été fait chair 
parmi les hommes dans un seul Homme, le Fils, puis l'Esprit du Fils se déverse dans de nombreux fils et filles 
de Dieu. Jésus résume ce plan en quelques mots fulgurants : “moi en eux, et toi en moi”. 

Rom. 8:29 “Car ceux qu'il a connus d'avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à l'image de 
son Fils, afin que son Fils fût le Premier-né entre plusieurs frères.” 

Jn. 1:16 “Et nous avons tous reçu de sa plénitude (mais non la plénitude elle-même), et grâce pour 
grâce …” 
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Jn. 14:20 “En ce jour-là, vous connaîtrez que je suis en mon Père, que vous êtes en moi, et que je 

suis en vous.” 
 

La Trinité biblique est celle de l’Esprit circulant entre le Père, le Fils, le Corps. 
 
Le Père a aimé les hommes avant même de créer le monde. Le Père a aimé le Fils et l'a envoyé en Israël, et le 

Fils a aimé le Père.  
Héb. 1:5 “Car auquel des anges Dieu a-t-il jamais dit : Tu es mon Fils, je t'ai engendré aujourd'hui 

(cf. Ps. 2:7) ? Et encore : Je serai pour lui un père, et il sera pour moi un fils (cf. 2 Sam. 7:14) ?” 
Mt. 3:17 “Et voici, une Voix fit entendre des cieux ces paroles : Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en 

qui je trouve plaisir à demeurer.” 
 
A son tour, le Fils a aimé et envoyé dans le monde le Corps des disciples, et les disciples devenus “un” se 

tournent depuis lors à leur tour vers le Fils et vers le Père. 
Jn. 15:9 “Comme le Père m'a aimé, je vous ai aussi aimés. Demeurez dans mon amour.” 
Eph. 1:10 “(La volonté de Dieu) est de réunir toutes choses en Christ, celles qui sont dans les cieux 

et celles qui sont sur la terre.” 
1 Jn. 3:1 “Voyez quel amour le Père nous a témoigné, pour que nous soyons appelés enfants de 

Dieu ! Et nous le sommes. Si le monde ne nous connaît pas, c'est qu'il ne l'a pas connu.” 
1 Jn. 3:2 “Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas 

encore été manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, 
parce que nous le verrons tel qu'il est.” 

 
 

Requête 3 : pour une unité de position céleste éternelle 
 

 
MATTHIEU, MARC, 

LUC 
JEAN 

17 
24. Père, je veux que là où je suis ceux que tu m’as donnés soient aussi avec moi, afin 
qu’ils voient ma gloire, la gloire que tu m’as donnée, parce que tu m’as aimé avant la 
fondation du monde. 

 
Dans cette troisième requête, Jésus demande au Père d'élever les élus jusqu'au niveau le plus sublime de la 

gloire du Fils, dans une unité de position céleste parfaite et sans fin : “là” où est le Fils précurseur. 
• L'exaucement de cette requête révélera en plénitude la gloire et l'amour du Père et de son dessein. 
• C'est le point culminant de toutes les requêtes du chapitre 17. 

 
• Jn. 17:24 “Père, je veux que là où je suis ceux que tu m’as donnés soient aussi avec moi, 

afin qu’ils voient ma gloire, la gloire que tu m’as donnée, parce que tu m’as aimé avant la 
fondation du monde.” : 

Toutes les requêtes de la prière dite “sacerdotale” sont comprises dans celle-ci. 
 
a) Etre “là où est Jésus”, c'est participer à sa position de Fils devant le Père. C'est : 

• avoir part à sa communion de pensée et d'amour avec le Père, 
• avoir part à sa Nature, à sa Vie éternelle, et  à ses perfections, 
• avoir part à sa gloire présente et future. 

 
Etre “là où est” toujours Jésus, c'est donc bien plus que d'être seulement pardonné ou que de vivre 

éternellement en bonne santé et sans problèmes ! 
 
C'est à cette position que Jésus a fait allusion en évoquant, quelques instants auparavant, son prochain 

départ : 
Jn. 14:3 “Et, lorsque je m'en serai allé, et que je vous aurai préparé une place, je reviendrai, et je 

vous prendrai avec moi, afin que là où je suis vous y soyez aussi.” 
 
b) A cette position est attachée la “gloire”. Cette “gloire” est celle irradiant du Trône de Vie divin, dont ne 

peuvent s'approcher que ceux qui en ont reçu la Nature comme le montre la vision d'Apocalypse 4. 
 
Il n'y a pas de position plus glorieuse que celle de Christ (à l'exception de celle du Père) : 
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Eph. 1:20-23“(20) Dieu a déployé (sa puissance) en Christ, en le ressuscitant des morts, et en le 

faisant asseoir à sa droite dans les (lieux) célestes, (21) au-dessus de toute domination, de toute 
autorité, de toute puissance, de toute dignité, et de tout nom qui se peut nommer, non seulement dans le 
siècle présent, mais encore dans le siècle à venir. (22) Il a tout mis sous ses pieds, et il l'a donné pour 
chef suprême à l'Église, (23) qui est son Corps, (lui en qui demeure) la plénitude de Celui qui remplit 
tout en tous.” 

Phil. 2:9 “…  Dieu l'a souverainement élevé, et lui a donné le Nom qui est au-dessus de tout nom …” 
 
Jésus ne cherche pas à être admiré par une cour d'esclaves, mais il désire faire participer les siens à tout ce 

qu'il possède, et donner plus d'honneur au Père. En effet, “le voir”, c’est “devenir comme lui” (1 Jn. 3:2). 
Cette requête de Jésus exprime sa volonté (“je veux”) or celle-ci reflète la volonté parfaite du Père. 

Comment cette prière pourrait-elle ne pas être exaucée ! La révélation de la gloire de Jésus va de pair 
avec la révélation de la gloire des élus. 

 
c) Dès leur naissance d'En-haut, les fils et les filles de Dieu sont “là où est Jésus”, en attendant que cela soit 

pleinement manifesté. Cette gloire est promise “à tous ceux qui croiront en Jésus par la parole des envoyés” 
(v.20) (cf. Act. 2:39). 

1 Cor. 6:17 “Mais celui qui s'attache au Seigneur est avec lui un seul Esprit.” 
2 Cor. 3:18 “Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du 

Seigneur, nous sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, 
c'est-à-dire par l'Esprit.” 

1 Jn. 3:1-3 “(1) Voyez quel amour le Père nous a témoigné, pour que nous soyons appelés enfants de 
Dieu ! Et nous le sommes. Si le monde ne nous connaît pas, c'est qu'il ne l'a pas connu. (2) Bien-aimés, 
nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas encore été manifesté ; mais 
nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce que nous le verrons 
tel qu'il est. (3) Quiconque a cette espérance en lui se purifie, comme lui-même est pur.” 

1 Cor. 15:22-28 “(22) Et comme tous meurent en Adam, de même aussi tous revivront en Christ, (23) 
mais chacun en son rang : Christ comme prémices, puis ceux qui appartiennent à Christ, lors de son 
avènement. (24) Ensuite viendra la fin, quand il remettra le Royaume à Celui qui est Dieu et Père, après 
avoir détruit toute domination, toute autorité et toute puissance. (25) Car il faut qu'il règne jusqu'à ce 
qu'il ait mis tous les ennemis sous ses pieds. (26) Le dernier ennemi qui sera détruit, c'est la mort. (27) 
Dieu, en effet, a tout mis sous ses pieds. Mais lorsqu'il dit que tout lui a été soumis, il est évident que 
Celui qui lui a soumis toutes choses est excepté. (28) Et lorsque toutes choses lui auront été soumises, 
alors le Fils lui-même sera soumis à Celui qui lui a soumis toutes choses, afin que Dieu soit tout en 
tous.” 

Rom. 8:17 “Or, si nous sommes enfants, nous sommes aussi héritiers : héritiers de Dieu, et 
cohéritiers de Christ, si toutefois nous souffrons avec lui, afin d'être glorifiés avec lui.” 

 
d) L'expression : “avant la fondation du monde”, utilisée ici par Jésus à propos de sa relation avec le Père, 

est parfois utilisée pour étayer le dogme de la préexistence éternelle du Fils, en connexion avec le dogme de la 
Trinité. 

Mais la notion de préexistence éternelle du Fils est étrangère à l'AT et au NT. La Bible ne spécule pas sur 
l'ineffable. Elle raconte ce qui va de l'alpha à l'oméga, ce qui peut s'exprimer avec l'alphabet des hommes, 
mais elle reste silencieuse sur ce qui n’est pas entre l’alpha et l’oméga. 

La Bible compte à partir de “un”, mais ne parle pas de ce qui est en gestation dans le zéro (et encore moins 
d'un “avant-zéro”). 

La Bible ignore le continuum temps que suppose la notion de “Fils éternel préexistant”.  
La Bible et l'Evangile de Jean commencent par  “au commencement”, avec le début de la manifestation 

dans le temps et l'espace du Verbe et du Souffle de Dieu (Cf. le commentaire de Jn. 17:5). 
Jn. 17:5 “et maintenant, Père, glorifie-moi auprès de toi-même de la gloire que j’avais auprès (gr. 

“pora soi” = “à tes yeux, selon ton estimation”) de toi avant que le monde fût.” 
Prov. 8:22,30 (paroles de la Sagesse, une autre appellation du Verbe) “(22) L’Eternel m’avait auprès 

de lui quand il commença son œuvre [version synodale].  - … - (30) J'étais à l'œuvre auprès de lui, et je 
faisais tous les jours ses délices, jouant sans cesse en sa présence …” 

 
Jésus a été aimé “avant que le monde fût”, de la même manière que les élus ont été aimés “avant que le 

monde fût”, sur la base de la prescience de Dieu, avant toute manifestation du Verbe, et donc avant toute 
création. 

Rom. 8:29 “Car ceux qu'il a connus d'avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à l'image 
de son Fils, afin que son Fils fût le Premier-né entre plusieurs frères.” 
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Eph. 1:4-5 “ (4) En Christ, Dieu nous a élus (et donc aimés) avant la fondation du monde, pour que 

nous soyons saints et irrépréhensibles devant lui, (5) nous ayant prédestinés dans son amour à être ses 
enfants d'adoption par Jésus Christ, selon le bon plaisir de sa volonté.” 

 
La “gloire” (Jn. 17:5) et “l'amour” (Jn. 17:24) dont bénéficiait Jésus avant la fondation du monde, ne 

résultaient pas d'une préexistence éternelle, mais de la pensée éternelle du Père qui avait conçu en même temps 
l’immolation de l'Agneau et la gloire des élus connus d'avance. 

 
Phase 4 : Jésus épanche son cœur (v. 25 à 26) 

 
MATTHIEU, MARC, 

LUC 
JEAN 

17 
25. Père juste, le monde ne t’a point connu ; mais moi je t’ai connu, et ceux-ci ont 
connu que tu m’as envoyé. 
26. Je leur ai fait connaître ton nom, et je le leur ferai connaître, afin que l’amour dont 
tu m’as aimé soit en eux, et que je sois en eux. 

 
La prière dite “sacerdotale” s'achève (v.26) sur une dernière prière lumineuse, alors que l'horreur de la 

crucifixion est imminente. 
Dans ces deux versets 25 et 26, Jésus épanche son amour pour le Père et pour les élus, et s'abandonne 

au Père dans un élan de consécration. 
 
• Jn. 17:25 “Père juste, le monde (gr. : “kosmos”) ne t’a point connu ; mais moi je t’ai 

connu, et ceux-ci ont connu que tu m’as envoyé.” : 
C'est un triste constat que Jésus fait devant le Père, après plus de trois ans de ministère au sein même du 

peuple dépositaire des Ecritures. 
L'Evangile de Jean s'ouvrait sur ce même constat tragique et universel, avec les mêmes mots clefs (“le 

monde”, “connaître”, “ne pas connaître”) : 
Jn. 1:11-13 “(10) La Parole était dans le monde, et le monde a été fait par elle, et le monde ne l'a 

point connue.  (11) Elle est venue chez les siens (Israël), et les siens ne l'ont point reçue. (12) Mais à 
tous ceux qui l'ont reçue, à ceux qui croient en son Nom, elle a donné le pouvoir de devenir enfants de 
Dieu, lesquels sont nés, (13) non du sang, ni de la volonté de la chair, ni de la volonté de l'homme, mais 
de Dieu.” 

 
Jésus souligne, avec  un mélange de douleur et de joie,  le contraste dramatique : 

• entre “le monde” irrémédiablement hostile à Dieu (c'est d'autant plus scandaleux qu'il s'agit ici 
d'Israël), et le Dieu “juste” dont le Verbe manifesté est le critère de tout jugement, 

• entre “le monde” qui refuse de “connaître” la vérité, et les disciples qui la “connaissent” en 
l'épousant et en faisant Alliance avec elle. 

 
Jésus en appelle à la justice du Trône de l'Absolu. Il le fait en associant à lui-même, dans un geste protecteur, 

les disciples qui ont cru intimement (“ont connu”) en lui. Jésus est l'arche où vient se réfugier un petit peuple, 
avant que les jugements ne tombent sur un monde mauvais depuis la chute et mauvais jusqu'à son retour. 

Jésus et les siens ne sont pas de ce monde. 
Jn. 17:8 “Car je leur ai donné les paroles que tu m'as données ; et ils les ont reçues, et ils ont 

vraiment connu que je suis sorti de toi, et ils ont cru que tu m'as envoyé.” 
 
Ce monde s'exclut lui-même de l'Alliance offerte, en rejetant la Parole de l'heure, manifestée dans “l'envoyé” 

clairement identifié du Trône. 
Jn. 7:28 “Et Jésus, enseignant dans le temple, s'écria : Vous me connaissez, et vous savez d'où je suis ! 

Je ne suis pas venu de moi-même : mais Celui qui m'a envoyé est vrai, et vous ne le connaissez pas.” 
Jn. 16:3 “Et ils agiront ainsi, parce qu'ils n'ont connu ni le Père ni moi.” 

 
A ces deux groupes (ceux qui ont connu et ceux qui n'ont pas connu), correspondent deux destins opposés : 

Rom. 3:21-22 “(21) Mais maintenant, sans la Loi est manifestée la justice de Dieu, à laquelle rendent 
témoignage la Loi et les Prophètes, (22) justice de Dieu par la foi en Jésus Christ pour tous ceux qui 
croient. Il n'y a point de distinction.” 

1 Cor. 1:21 “Car puisque le monde, avec sa sagesse, n'a point connu Dieu dans la sagesse de Dieu, il 
a plu à Dieu de sauver les croyants par la folie de la prédication.” 
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• Jn. 17:26 “Je leur ai fait connaître ton Nom, et je le leur ferai connaître, afin que 
l’amour dont tu m’as aimé soit en eux, et que je sois en eux.” : 

a) Jésus “a fait connaître” le “Nom” du Père en manifestant les Attributs du Père de manière spectaculaire, et 
conforme aux Ecritures. 

Il “fera connaître” encore ces réalités : 
• en franchissant le dernier pas que doit suivre l’Agneau, 
• en envoyant l’Esprit de Vérité, 
• en accompagnant les croyants et leur témoignage au cours des siècles suivants. 
 

b) La fin du verset est une véritable prière récapitulative, et révèle quelle est la Nature du Père, ce qui a 
motivé la création, ce qu’est la loi de Vie du Royaume, ce que Dieu désire voir chez les siens : 

Eph. 3:16-19 “(16) (Que le Père de gloire) vous donne, selon la richesse de sa gloire, d’être 
puissamment fortifiés par son Esprit dans l’homme intérieur, (17) en sorte que Christ habite dans vos 
cœurs par la foi ; afin qu’étant enracinés et fondés dans l’amour, (18) vous puissiez comprendre avec 
tous les saints quelle est la largeur, la longueur, la profondeur et la hauteur, (19) et connaître l’amour 
de Christ, qui surpasse toute connaissance, en sorte que vous soyez remplis jusqu’à toute la plénitude 
de Dieu (qui peut, sauf onction surnaturelle de l’Esprit, entrevoir la portée d’une telle déclaration !).” 

 
Toute la Rédemption repose sur le mariage de Jésus-Christ avec les élus : ils formeront dès lors un seul 

Corps : il “sera en eux”, comme il l’a déjà annoncé au début de ses enseignements de cette dernière soirée : 
Jn. 14:20-23 “(20) En ce jour-là, vous connaîtrez que je suis en mon Père, que vous êtes en moi, et 

que je suis en vous. (21) Celui qui a mes commandements et qui les garde, c’est celui qui m’aime ; et 
celui qui m’aime sera aimé de mon Père, je l’aimerai, et je me ferai connaître à lui. (22) Jude, non pas 
l’Iscariot, lui dit : Seigneur, d’où vient que tu te feras connaître à nous, et non au monde ? (23) Jésus lui 
répondit : Si quelqu’un m’aime, il gardera ma parole, et mon Père l’aimera ; nous viendrons à lui, et 
nous ferons notre demeure chez lui.” 

 
Il n’est pas possible qu’une telle prière d’une telle Personne ne soit pas exaucée. 

Rom. 8:15 “Et vous n'avez point reçu un esprit de servitude, pour être encore dans la crainte ; mais 
vous avez reçu un Esprit d'adoption (celui des filles et  fils destinés à hériter), par lequel nous crions : 
Abba ! Père !” 

Jn. 15:9 “Comme le Père m'a aimé, je vous ai aussi aimés. Demeurez dans mon amour (en le recevant, 
en l'entretenant, et en vous en nourrissant).” 

Rom. 5:5 ”Or, l'espérance ne trompe point, parce que l'amour de Dieu est répandu dans nos cœurs 
par le Saint Esprit qui nous a été donné.” 

Gal. 2:20 “J'ai été crucifié avec Christ ; et si je vis, ce n'est plus moi qui vis, c'est Christ qui vit en 
moi (tout chrétien, même débutant, peut dire  cela s'il a entendu tout l'Evangile); si je vis maintenant dans 
la chair, je vis dans la foi au Fils de Dieu, qui m'a aimé et qui s'est livré lui-même pour moi.” 

 
_____________ 


